
1

La teinte au cœur de 
la micro-stratification
Par Florian Sanso, France

Florian Sanso est un prothésiste dentaire 
qualifié né en France en 1985. Sa carrière a 
commencé en 2000 lorsqu’il s’est inscrit à la 
chambre des métiers pour une formation 
en prothèses dentaires. Après l’obtention de 
son diplôme en 2004 à Metz, en France, il n’a 
cessé de développer son savoir-faire en 
travaillant dans différents laboratoires 
dentaires.
En 2010, Florian a rejoint un cabinet à 
Luxembourg-Ville où il a découvert sa 
passion pour l’esthétique dentaire. Ce 
domaine, qui exige précision, discipline et 
dévouement, l’a encouragé à poursuivre sa 
formation et à approfondir sa spécialisation.
Motivé par son intérêt pour la dentisterie 
esthétique, il s’est inscrit en 2021 au 
prestigieux programme CPES (Certificat de 
pratique et d’études supérieures), spécialisation 
Céramique et Occlusion, proposé par 
l’Union nationale patronale des prothésistes 
dentaires (UNPPD), qu’il a brillamment 
terminé en 2023. Au cours de ses études, il a 
mené des recherches sur l’analyse des teintes 
en prothèses dentaires et a rédigé un 
mémoire intitulé « Color Analysis in Dental 
Prosthetics (Analyse des teintes en prothèse 
dentaire) : Reproducibility Trials Using the 
Micro-Stratification Technique (Essais de 
reproductibilité de la technique de 
microstratification ».
Florian est reconnu pour sa méthode de 
travail méticuleuse, ses compétences 
techniques et sa recherche de l’excellence 
dans les domaines de l’esthétique dentaire, 
de la stratification de la céramique et de 
l’occlusion.
En 2025, une nouvelle aventure a commencé 
avec la création de son propre laboratoire 
dentaire : Atelier SmileCréation. Ce nouveau 
lieu incarne sa vision de la prothèse dentaire 
hautement personnalisée, qui marie 
exigences techniques et sens artistique.
Aujourd’hui, Florian Sanso persévère dans 
son engagement envers une profession en 
constante évolution où la précision, la 
diligence et la passion guident chacun de 
ses pas.

Un prothésiste dentaire a pour tâche de créer une prothèse 
dentaire qui reproduit fidèlement la forme, la texture et la 
teinte des dents naturelles tout en optimisant le temps et 
l’efficacité afin d’accroître la productivité.
La teinte est essentielle à la réussite d’une restauration.
Aujourd’hui, le concept de stratification Initial ONE SQIN 
nous permet d’atteindre nos objectifs esthétiques rapide-
ment et moyennant un minimum d’efforts. Ce concept est 
accessible à tous. Il ne requiert pas une grande expérience 
et permet à un prothésiste dentaire débutant de produire 
des résultats très satisfaisants en peu de temps, alors que 
de longues heures de pratique supplémentaires lui seraient 
nécessaires pour obtenir les mêmes résultats avec les proto-
coles de stratification classiques.
Le développement de ces matériaux nous a amenés à des 
techniques de micro-stratification des céramiques. Cet article 
a pour but de montrer comment une épaisseur de couche 
extrêmement mince permet d’obtenir les teintes fondamen-
tales du teintier VITA® Classical qui, en France, est le teintier 
le plus souvent utilisé par les chirurgiens-dentistes pour 
déterminer la teinte la plus proche de celle des dents du 
patient. Ils communiquent ensuite la teinte à leurs prothé-
sistes qui se réfèrent au même teintier.
Dans le cadre de notre analyse, nous avons vérifié la repro-
ductibilité de la teinte au moyen d’échantillons usinés en 
zircone blanche et pré-teintée. Bien évidemment, si un résultat 
satisfaisant peut être obtenu avec une base blanche, il sera 
encore plus simple d’y parvenir avec une zircone pré-teintée.
Les échantillons ont été caractérisés au moyen des peintures 
colorants et céramiques du système Initial IQ ONE SQIN 
(GC) appliquées en couches minces, puis ont été comparés 
à l’aide de trois méthodes d’analyse colorimétrique (visuelle, 
spectrophotométrique et numérique).
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Création des échantillons en 
zircone

Le projet consistait à reproduire les 
dents à partir du teintier VITA Classical, 
et pour ce faire, nous avons pris 
l’empreinte numérique d’une dent du 
teintier. 

Le modèle 3D a alors été importé 
dans le logiciel EXOCAD® où il a fait 
l’objet d’une réduction vestibulaire 
dont l’épaisseur dépendait du type de 
base en zircone utilisée : blanche ou 
pré-teintée.

Pour la micro-stratification sur une 
base en zircone blanche, la réduction 
moyenne était de 0,4 mm (Fig. 1). Sur 
une base en zircone pré-teintée, elle 
était de 0,2 mm (Fig. 2). Ensuite, les 
échantillons ont été usinés à partir du 
disque en zircone approprié, puis 
soumis à un frittage (Fig. 3-4).

Fig. 1 : Le projet numérique dans Exocad®, 
vue de face montrant la réduction vestibulaire 
réalisée pour la zircone blanche.

Fig. 2 : Le projet numérique dans Exocad®, 
vue de face montrant la réduction vestibulaire 
réalisée pour la zircone pré-teintée.

Fig. 3 : Échantillons de zircone blanche après 
usinage et frittage

Fig. 4 : Échantillons de zircone pré-teintée 
après usinage et frittage

Fig. 5 : Le système Initial IQ ONE SQIN

Peinture Coloration et stratifi-
cation des échantillons en 
zircone

La micro-stratification des échantil-
lons a été réalisée à l’aide du système 

de céramiques à peindre ONE SQIN 
(Fig. 5).

Le but était de créer une teinte aussi 
proche que possible de la teinte 
souhaitée - A3 pour la zircone 
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blanche et A1 pour la zircone pré-tein-
tée (selon la teinte de référence du 
teintier VITA Classical) (Fig. 6).

Une première cuisson a été effectuée 
après l’application des maquillants 
Initial IQ Lustre Pastes ONE (Fig. 7). 
Ces pâtes ont deux fonctions : d’une 
part, elles permettent de colorer les 
structures de zircone blanche et 
pré-teintée, d’autre part, elles servent 
de cuisson de connexion entre la 
zircone et la céramique.

Le protocole a respecté les tempéra-
tures de cuisson indiquées dans le 
manuel technique de la céramique 
ONE SQIN. Ensuite, les céramiques 

Initial IQ SQIN ont été utilisées pour 
créer la forme et la texture finales des 
échantillons.

Une couche de Dentin Body-A 
appliquée sur toute la surface de 
l’échantillon a permis d’obtenir la teinte 
A3 (Fig. 8a). Une légère découpe au 
niveau du bord incisif, y compris les 
surfaces mésiales et distales, a été 
pratiquée afin de créer l’espace suffisant 
pour appliquer Translucent TO (Opal 
Booster), puis Enamel E-59 a été réparti 
sur toute la surface (Fig. 8b).

Après cuisson de la couche dentine, 
l’avantage de la céramique ONE SQIN 
est son effet d’auto-glaçage. 

Le Tableau 2 précise les températures 
de la seconde cuisson.

Une plage comprise entre 750 °C et 
800 °C est indiquée pour la cuisson 
de la zircone. La température varie en 
fonction du four et il est donc 
nécessaire de procéder à des essais 
préalables afin de déterminer la 
température de cuisson optimale de 
la céramique.

En ce qui concerne la zircone pré-tein-
tée, le processus de stratification de la 
poudre céramique reste similaire, mais 
les couches sont plus minces en 
raison de la réduction vestibulaire 
moins importante (0,2 mm).

Fig. 6 : Situation initiale et teinte souhaitée 
(A3 pour la base de zircone blanche, A1 pour 
la zircone pré-teintée)

Fig. 7 : Résultat après la première cuisson des 
maquillants Initial IQ Lustre Pastes ONE, par 
rapport à la situation initiale illustrée à la Fig. 6.

Fig. 8 : Micro-stratification de l’échantillon de 
zircone blanche avec Initial IQ SQIN pour 
obtenir une teinte A3. (a) Après application de 
Dentin Body-A. (b) Après application de 
Translucent TO (Opal Booster) et E-59 (Enamel).

Température  
de départ

Drying time Vacuum Heat rate Firing temp Holding  time

Disilicate de lithium 450 °C 4 min Oui 45 °C/min 760 °C* 1 min

Zircone 450 °C 6 min Oui 45 °C/min 850 °C 1 min

Tableau 1 : Indication des températures de cuisson pour la caractérisation et la cuisson de connexion des pâtes Initial Lustre Pastes ONE, selon le 
guide d’utilisation du fabricant (GC, 2023). *Températures de cuisson pour Initial LiSi Block 740 °C-750 °C.

Température 
de départ

Temps de séchage - 8 min Sous vide
Palier de montée en 

température
Température 

de cuisson
Temps de 
maintien

Temps de 
préséchage

Temps de fermeture 
(chambre de cuisson)

Disilicate de lithium 400 °C 4 min 4 min Oui 40 °C/min 740 °C-780 °C* 1 min

Zircone 400 °C 4 min 4 min Oui 40 °C/min 750 °C-800 °C 1 min

Tableau 2 : Indication des températures de cuisson pour la mise en forme et la texture de la céramique Initial IQ SQIN, selon le guide d’utilisation 
du fabricant (GC, 2023). *Températures de cuisson pour Initial LiSi Block 750 °C-760 °C.
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Analyse de la teinte des échan-
tillons 

Une comparaison des teintes a été 
effectuée après la stratification des 
échantillons. Il existe trois méthodes 
pour déterminer la teinte des restau-
rations dentaires : l’évaluation visuelle, 
l’analyse photographique (« essai virtuel ») 
et la spectrophotométrie, qui chacune 
comportent leurs propres avantages 
et limites. Nous avons donc comparé 
ces trois méthodes afin d’apprécier les 
points positifs et négatifs de chacune 
d’entre elles.

Évaluation visuelle

Lors de l’évaluation visuelle, la zircone 
blanche revêtue de ONE SQIN, 
photographiée dans un environnement 
comparable à celui de l’échantillon A3 
du teintier, est apparue légèrement 
plus sombre et moins brillante (Fig. 9).

La zircone pré-teintée revêtue de ONE 
SQIN, également photographiée dans 
le même environnement que 
l’échantillon A1 du teintier, présentait 
un aspect identique (Fig. 10).

La moitié de la surface d’un échantillon 
de zircone blanche a en outre été 
stratifiée à l’aide du système ONE SQIN 
et comparée avec un échantillon de 
teinte A4 (Fig. 11). La teinte correspon-
dait parfaitement à l’échantillon du 
teintier dans la zone cervicale et le tiers 
moyen coronaire, mais on observait une 
différence dans la région du bord incisif.

 Essai virtuel

Dans le cadre de l’analyse photogra-
phique, les images ont été importées 
dans le logiciel Adobe Photoshop™ 
afin de procéder à un essai virtuel. La 
moitié de l’échantillon stratifié a été 
superposée sur l’échantillon du teintier, 
et photographiée simultanément, 

c’est-à-dire dans les mêmes conditions 
de lumière et de réglages (Figs. 12-14).

La photo a révélé une différence de 
teinte moyenne pour l’échantillon A3. 
Alors que la différence dans le tiers 
moyen était acceptable, la zone 
cervicale était légèrement plus 
sombre et le bord incisif apparaissait 
moins saturé (Fig. 12). 

En ce qui concerne l’échantillon A1, 
aucune différence de teinte n’était 
perceptible dans la zone cervicale et 
le tiers moyen ; l’aspect du bord incisif 
semblait légèrement plus bleuté. 
Globalement, la différence de teinte 
de cet échantillon par rapport à 
l’échantillon du teintier était minime 
et peu perceptible (Fig. 13).

Ce résultat contraste avec l’échantillon 
A4, où une différence de teinte assez 
marquée et perceptible pouvait être 
observée dans toutes les zones (Fig. 14).

Fig. 9 : De gauche à droite : échantillon de 
zircone blanche ; zircone blanche teintée avec 
Initial IQ ONE SQIN ; échantillons de teinte A3.

Fig. 11 : De gauche à droite : échantillon de 
teinte A4 ; échantillon de zircone blanche, la 
moitié gauche de la surface a été revêtue de 
céramique Initial IQ ONE SQIN.

Fig. 1: De gauche à droite : échantillon de 
zircone teintée avec Initial IQ ONE SQIN ; 
échantillon de teinte A1.

Fig. 12 : Essai virtuel de l’échantillon de teinte 
A3. Cette image correspond à la Fig. 9 et 
montre une superposition numérique de la 
moitié de l’échantillon A3 sur l’échantillon du 
teintier aux fins de comparaison directe.

Fig. 14 : Essai virtuel de l’échantillon de teinte 
A4. Cette image correspond à la Fig. 11 et 
montre une superposition numérique de la 
moitié de l’échantillon A4 sur l’échantillon du 
teintier aux fins de comparaison directe.

Fig. 13 : Essai virtuel de l’échantillon de teinte 
A1. Cette image correspond à la Fig. 10 et 
montre une superposition numérique de la 
moitié de l’échantillon A1 sur l’échantillon du 
teintier aux fins de comparaison directe.



5

Méthode de vérification de la teinte

Évaluation visuelle Essai virtuel Spectrophotométrie

Zircone blanche Teinte A3 Validée Différence de teinte moyenne Différence de teinte moyenne

 Teinte A4
Validée, différence de teinte 
minime et peu perceptible

Différence de teinte  marquée et 
assez perceptible

 Différence de teinte marquée et 
assez perceptible

Zircone préteintée Teinte A1 Validée
Différence de teinte minime et 

peu perceptible
Différence de teinte minime et 

peu perceptible

Tableau 3 : résumé des différents résultats

Figs. 15-16 : Les céramiques Initial de GC permettent aux prothésistes dentaires de créer des 
restaurations à la fois naturelles et personnalisées pour chaque patient.

Analyse par spectrophotométrie 

Finalement, la teinte de chaque 
échantillon a été analysée à l’aide du 
spectrophotomètre VITA® qui quantifie 
l’écart de couleur ΔE entre deux teintes. 
Le spectrophotomètre utilise les 
paramètres colorimétriques de toutes 
les teintes VITA. Ceux-ci sont pré-enre-
gistrés, ce qui permet de comparer 
directement les restaurations avec la 
teinte souhaitée.

La mesure de l’échantillon de teinte 
A3 revêtu de la céramique IQ ONE SQIN 
de GC correspondait à un écart ΔE de 
2,9, soit une différence de teinte 
moyenne.

Pour l’échantillon de teinte A1 revêtu 
de la céramique IQ ONE SQIN de GC, 
l’écart ΔE était de 2,2, soit une différence 
de teinte minime et peu perceptible.

Pour l’échantillon de teinte A4 revêtu 
de la céramique IQ ONE SQIN de GC, 

l’écart ΔE était de 5,1, soit une diffé-
rence de teinte marquée et assez 
perceptible.

Summary (Table 3)

a méthode visuelle, lorsqu’elle est 
utilisée dans des conditions identiques, 
donne des résultats satisfaisants dans 
tous les cas. Toutefois, l’essai virtuel et 
la spectrophotométrie n’étaient pas 
toujours alignés sur les évaluations 
visuelles. Il est intéressant de noter que 
les lectures spectrophotométriques et 
les résultats des essais virtuels étaient 
généralement comparables. Il existait 
des divergences entre l’essai virtuel et 
la méthode visuelle, en particulier 
pour les teintes A3 et A4. L’un des 
principaux avantages de l’essai virtuel 
est sa capacité à mettre objective-
ment en évidence des différences de 
teinte visibles, ce qui permet de 
repérer plus facilement les zones 
spécifiques nécessitant une retouche.

En conclusion 

Lors de la sélection des teintes, 
l’évaluation visuelle demeure une 
méthode rapide et accessible, mais sa 
subjectivité et sa sensibilité à l’éclairage 
et à la perception d’un œil humain 
limitent sa fiabilité. L’analyse photogra-
phique améliore la communication et 
la documentation. Elle offre une 
approche plus normalisée, avec 
l’avantage supplémentaire de 
permettre une comparaison immé-
diate entre différentes régions dentaires. 
Bien que la spectrophotométrie soit 
la méthode la plus objective, la plus 
précise et la plus efficace, elle requiert 
un investissement financier important 
et une manipulation technique. En fin 
de compte, la combinaison de la 
méthode visuelle et de l’essai virtuel 
représente donc une solution pour 
minimiser les limitations individuelles 
et, par conséquent, faciliter la fabrica-
tion de restaurations plus précises et 
plus esthétiques sans pour autant 
exiger d’importants investissements. 
Dans cet exemple limité, il est évident 
que plus la différence de teinte entre 
la sous-structure en zircone et la teinte 
finale souhaitée est importante, plus il 
est difficile d’obtenir une parfaite 
adéquation. La difficulté s’accroît 
encore lorsqu’il s’agit de teintes plus 
sombres. Dans ce cas, l’utilisation de 
zircone multicouche, telle que le disque 
Initial Zirconia Disk Multilayer Elite, ou 
une pré-coloration des blocs, par 
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exemple avec Initial Zirconia Coloring 
Liquid, s’avère particulièrement 
avantageuse. L’obtention de la teinte 
exacte repose fortement sur les 
connaissances et l’expérience du 
prothésiste qui guident les retouches 
subtiles nécessaires à un résultat 
esthétique optimal.

Cette étude a permis de mettre en 
relief les différents atouts de la 
micro-stratification, à savoir sa simplici-
té, sa rapidité d’application et son 
efficacité.

Simplicité :   
Cette approche facilite l’atteinte de 
résultats esthétiques de haute qualité 
avec une simplicité et une rapidité 
remarquables. Grâce à la courbe 
d’apprentissage minimale, la technique 
est accessible à tous les prothésistes 
dentaires et leur permet de parvenir 
rapidement à des résultats satisfaisants. 
Par comparaison avec le processus de 
stratification céramique complète, 
dont la maîtrise nécessite des années 
d’expérience, ce protocole est 
beaucoup moins chronophage et 
plus simple à mettre en œuvre.

Rapidité : 
L’épaisseur minimale des couches 
réduit considérablement la rétraction 
de la céramique, ce qui diminue le 
nombre de cuissons nécessaires. La 
forme étant largement prédéfinie par 
la conception CAD, le prothésiste 
dentaire peut se concentrer davan-
tage sur l’amélioration de la teinte. 
L’application d’une couche de quelques 
dixièmes de millimètre est nettement 
plus rapide que la fabrication d’une 
restauration classique en céramique.

Efficacité :
Le système céramique IQ ONE SQIN 
de GC a démontré sa capacité 
exceptionnelle à répondre aux attentes. 
Même en présence d’une base de 
zircone d’un blanc éclatant, le système 
permet d’obtenir la teinte souhaitée 
en seulement deux cuissons grâce au 
pouvoir hautement couvrant des 
poudres et des pâtes. De plus, la 
technique de micro-stratification 
minimise le risque d’écaillage, ce qui 
représente un avantage clinique 
important pour les résultats des 
patients.

L’idée au cœur du concept est simple, 
mais puissante : donner aux utilisa-
teurs la possibilité d’adopter la même 
approche de stratification esthétique 
avec tous les matériaux céramiques. 
Cette technique uniformisée contribue 
à des résultats prédictibles, à des flux 
de travail efficaces et à une restaura-
tion harmonieuse, quel que soit le 
matériau utilisé.

Les matériaux innovants de la gamme 
Initial de GC procurent plus de 
confort, d’assurance et de liberté 
créative dans la pratique quotidienne, 
comme le démontrent les cas en 
situation réelle (Figs. 15-18). Qu’elle 
soit appliquée sur la zircone multi-
couche ou sur le disilicate de lithium, 
la céramique IQ ONE SQIN de GC offre 
aux laboratoires une solution polyva-
lente et fiable. Simple, rapide, efficace 
: un système fantastique pour réaliser 
des restaurations naturelles, tout en 
gérant les aspects commerciaux 
pratiques auxquels sont confrontés 
les cabinets dentaires d’aujourd’hui.

Figs. 17-18: Zirconia restoration finished with GC Initial ceramic system. Figs. 17-18 : Restauration en zircone après finition avec le système 
céramique Initial de GC.


